Les blaireaux

Sur « Les bobos », de Renaud
On les appelle les Raymonds
Ou bien blaireaux, pour les intimes
On dit que ce sont les champions
De la verve et de la rime
Ils sont une nouvelle classe
Meilleure que guerrier ou mago
Leurs toges, en plus d’être classes
Permettent un léger repos

Sont un peu artistes, à leur manière
Boivent rarement de l’eau
Quand ils chantent ça remue la terre
Et c’est digne d’un beau concerto
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Ils vivent dans de beaux terriers
Mais préfèrent se réunir
Dans des salles faiblement éclairées
Pour chanter et pour rire
Parfois c’est pour faire des dictées
Qui donnent un peu mal à la tête
Pas autant que les bières ingurgitées
Par leur amour de la fête

Quand ils sortent en délégation
Ils n’sont pas longtemps incognito
Dans l’art d’animer les réunions
Ils s’en sortent avec brio 
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Une autre chose très importante
Les distingue de la ribambelle
Sont les seuls d’la Cité Ardente
À accepter les blairelles
En plus d’faire preuve de tolérance
Ca amène un peu d’fraîcheur
Au milieu de l’odeur parfois rance
Des blaireaux mâles et d’leur sueur

Ils sont poly-instrumentistes
Jouent d’la guitare ou du pipeau
Mais ce sont surtout les spécialistes
Quand il faut manier le bon mot
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Chez eux les belles lettres ne sont pas
Que dans les textes de Verlaine
C’est au quotidien qu’ils vivent cela
Leur vie entière est un poème
Ils comprennent le lyrisme de Brel
Brassens, Ferré, ou Bécaud
Dans leurs textes ces artistes se mêlent
Donc certainement pas du Renaud *Gêne*

Ils permettent à quelques rêveurs
De fuir de ce monde de dingos
Et se coucheront peut-être à l’heure
Où d’autres se lèvent pour prendre le métro
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Qui d’autre agrémente le Gaudeamus
De maracas, de tambourins
Qui d’autre en plus de boire des mousses
Chante parfois jusqu’au matin
Qui d’autre offre au Grand Consul
Une motte ramassée dans l’jardin
Qui d’autre la tristesse annule
Qui d’autre a le cœur sur la main

Plutôt que de me mettre la pire
Je voulais juste vous dire un mot
Je suis content de pouvoir dire
Que j’fais aussi partie du lot
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